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Les eeoles romandes d' infirmiere s

L'ECOLE D'INFIRMlERES DE FRIBOURG

Inauguree en 1913, l'Ecole de Fribourg a

poursuivi, depuis ce moment, une marche ascen-
dante. La maison est posee sur le plateau de

Perolles, face aux montagnes de Gruyere. Les
bätiments, clairs et spacieux, comprennent des
logements pour les eleves et des locaux d'etude.
Une vaste salle de cours, une salle de demonstrations

pratiques et un laboratoire sont ä la
disposition des eleves. Chambres et dortoirs sont
installes avec le maximum de confort. Pour les
heures de delassement, les eleves ont ä leur
disposition de vastes salons, une bibliotheque bien
garnie, une grande terrasse-solarium et les jar-

Apres Toronto

La XVIII6 Conference internationale

ha presse quotidienne a consacre chaque jour des
depeches aux seances de Toronto. C'est assurement
plutöt le cöte spectaculaire de tels debats et de telles
polemiques — de celles notamment institues ä propos
de la pretendue guerre bacteriologiques de Coree —
qui ont frappe I'opinion. II ne faudrait pas oublier que
ce n'est lä qu'un cöte, et qu'un tres petit cöte, des
assises croix-rouges de Toronto. Avant de quitter New-
York pour Geneve, le 14 aoiit, le president du C. I. C. R.,
M. Ruegger, notait qu'en depit de ces attaques qui
apparaissent fort injustes, la conference s'etait derou-
lee sur un ton calme. he fait, d'ailleurs, que les dele-
gues des pays faisant bloc avec l'U. R. S. S. n'ont pas
quitte la conference et qu'aucune scission, comme on
eilt pu le craindre un instant, ne s'est produite, doit
etre interprets comme un heureux Symptome.

Et puis, l'essentiel de la Conference de Toronto, ce
n'est pas dans ces entrees fächeuses, mais breves, des
passions politiques contemporaines dans les debats
qu'il faut le trouver. *

he travail pratique des differentes commissions, les
solutions apportees ä tous les problemes techniques
dont avait ä s'occuper la XVIIIe Conference internationale

de la Croix-Rouge, les resolutions finales et les
accords conclus entre toutes les instances croix-rouges
rassemblees ä Toronto, c'est lä le but et le resultat
tangible et utile de cette conference.

*

he delegue de la Croix-Rouge suisse, son president
M. G.-A. Bohny, ne sera de retour que ces jours, ainsi
que le medecin-chef de notre armee, le colonel-brigadier

Meuli, delegue du Gouvernement federal. Nous
pourrons, dans notre prochaine edition, faire le point
sur cette conference et le travail reel qui y a ete
accompli.

dins descendant en belles terrasses ä l'italienne
jusqu'au petit bois qui surplombe la Sarine. Un
etage est mis ä part pour les anciennes eleves,
c'est le «Home». II offre tout l'agrement que
l'on peut rever, avec chambres elegantes pour-
vues d'un balcon, salon, salle de musique, salle
ä manger de style ancien. C'est lä que sont
accueillies les «Hirondelles» pour le cours final
preparatoire du diplöme.

L'Ecole d'infirmieres de Fribourg est une
ecole catholique, dirigee et administree par les
Soeurs de St-Joseph de Lyon; eile regoit nean-
moins des eleves de toute confession et de toute
nationalite. Chacune y trouve le meme accueil
et une egale sollicitude.

Les eleves de nationalite francaise et titu-
laires du diplöme officiel de l'Ecole d'infirmieres
de Fribourg peuvent obtenir le diplöme d'Etat
francais, sans scolarite complementaire, par
l'intermediaire d'une ecole agreee, apres avoir
subi avec succes les epreuves reglementaires.
L'Ecole de Fribourg est l'unique en Suisse jouis-
sant de ce privilege.

Programme et duree des etudes

Les eleves suivent un programme d'etude
de premier choix qui leur assure une formation
scientifique parfaite. Celles qui ont mission de
les instruire s'efforcent par-dessus tout de les
hausser toujours plus vers ce qui est pour elles
la seule chose necessaire: le service de Dieu
dans la personne des malades.

La duree des etudes est de trois ans et se

repartit comme suit:

a) sejour de dix mois ä l'Ecole;
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b) deux annees de stages pratiques dans les

höpitaux et pendant lesquelles elles recoivent
un salaire;

c) sejour de deux mois ä l'Ecole pour un cours
complementaire preparatoire au diplöme.

Ce qui caracterise les etudes ä Fribourg,
c'est que, durant la premiere annee, la future in-
firmiere s'emploie surtout ä parfaire sa formation

theorique. Pendant les matinees, eile etudie
dans les höpitaux, sous l'ceil de monitrices, les
elements pratiques de son travail. Les apres-
midi sont consacres aux cours, aux repetitions,
aux exercices de laboratoire, ä l'etude.

Pour l'enseignement, la direction s'est assure
le concours de medecins experimentes et
devours que les eleves retrouvent dans les höpitaux

de la ville. Les eleves parviennent ainsi ä

obtenir une solide formation de base ä laquelle
deux annees de stage dans les höpitaux appor-
teront ensuite un excellent complement pratique.

Tout ce travail a produit ses fruits: dans les
nombreux services hospitaliers, en clinique, en
prive, oü les infirmieres de Fribourg ont ete
placees, on a pu constater leur excellente
formation et apprecier leur collaboration.

SOUS LES PINS OU LES PALMIERS

JVjo-6 caCofiiet de uaeanee» ä Ca men-

Au cours de ces mois d'ete, nos sections, et surtout
leurs secretariats permanents, n'ont guere connu de

vacances. Le placement d'enfants suisses romands ä la
mer et, reciproquement, l'accueil en Suisse d'enfants
frangais ayant besoin d'un changement d'air, ne vont
pas sans beaucoup de travail et beaucoup de prepa-
ratifs.

Ce sont plus de 20 convois qui ont passe a Geneve
en juillet et aoüt, vingt convois groupant quelque 700

enfants suisses ou frangais ä leur arrivee ou ä leur
retour et dont il fallait assurer le ravitaillement, le
voyage, le convoiement, le transbordement et le
passage en douane des bagages II sied de noter en passant
la complaisance tant des C. F. F. que de la S N. C. F.

et des differents services de police et de douane suisses
et francais de Cornavin qui ont grandement facilite le
travail des representants de la Croix-Rouge genevoise.

Le devouement des moniteurs

Les interessants rapports des moniteurs suisses

accompagnant les petits romands repartis entre les
colonies de Saint-Leon et du Rayon-de-Soleil de
Cannes, de Dives, de Soulac, du Moulleau (Arcachon)
et de La Teste ont montre que tout ce travail n'avait
pas ete en vain, les petits colons de la Croix-Rouge ont

pour la plupart beneficie largement des semames pas-
sees au bord de la Mediterranee ou de l'Ocean.

C'est le lieu de souligner aussi le devouement de

ces moniteurs dont la täche et le travail certes etaient
rüdes et pour qui ces vacances des enfants etaient un
travail souvent epuisant en depit de la recompense
qu'ils trouvaient dans le contentement et l'amitie de

leurs petits colons. Et il ne faut pas manquer de dire
non plus ä nos autorites consulaires qui ont bien voulu
s'interesser ä nos colonies, ä Bordeaux notamment, toute
la reconnaissance que nous leur avons de leur appui

L'organisation des colonies avait ete assumee entie-
rement par le secretariat de la Croix-Rouge genevoise
Ces colonies 1952 ont permis bien des observations
interessantes qui serviront pour les ans prochains.

Enfants difficiles et enfants infirmes

Quelques rares enfants se sont reveles de caractere
trop difficile pour des colonies oü l'esprit d'equipe doit
demeurer la regie. L'on est en droit d'attendre de
chaque petit colon un minimum de comprehension et
de gentillesse et les deux ou trois enfants qui se sont
montres incapables de ce tout petit effort d'education
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